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         Un jour à l’Arche

 En juin 2019, Mme Le Guillou, responsable pastorale, est partie avec une dizaine
d'élèves du collège à l’Arche de Brest pour passer une journée avec des personnes
en situation de handicap. Nous y avons fait une multitude d’activités et nous nous
sommes bien amusés ! L'Arche  est un foyer de vie et un Service d'Accueil de
Jour  du  secteur  médico-social.  C'est  également  une  communauté  affiliée  à  la
Fédération de l'Arche de France et de l'Arche Internationale, qui accueille chaque
jour 28 adultes ayant un handicap mental.

L’Arche de Brest est un magnifique domaine qui accueille des personnes en situation de handicap mental et physique.
Ces personnes peuvent y vivre ou seulement y venir à la journée. En arrivant, nous avons eu l'impression que c'était un
manoir. A l'arrière du bâtiment, il y a une forêt avec des ruines et un cimetière, nous avions aussi un superbe point de vue
sur la mer et le pont de Plougastel.
Nous avons commencé la journée par une messe toute simple avec la communauté de l’Arche dans une petite chapelle.
C’était  la première fois pour certains d’entre nous et aussi une expérience qui nous a permis d’ouvrir les yeux sur
certains aspects importants à l’Arche. Nous avons remarqué la relation entre les personnes handicapées et les éducateurs,
beaucoup de joie et de tendresse. Nous et les résidents de l’Arche avons été répartis dans plusieurs groupes, certains sont
allés à la bibliothèque, au potager, d'autres dans les ateliers de poterie ou de cuisine. Moi je suis allé au potager, il a fallu
commencer par arroser les plantes. Ensuite, nous avons pique niqué avec les personnes de l’Arche, bénévoles, employés
et résidents qui eux mangeaient ce qui avait été préparé dans l’atelier.  Nous sommes allés dans la forêt  pour nous
divertir, puis nous avons repris les activités : potager, décoration de cartes façon scrapbooking et création de pompons.
Changer notre regard
J’ai trouvé cette journée superbe, elle a contribué à changer notre regard sur les personnes handicapées. Je peux déjà
vous annoncer que certains représentants de l’Arche viendront au collège dans les mois à venir. Ils animeront un atelier
afin de présenter ce qu’ils vivent à l’Arche. En attendant, je laisse le mot de la fin à Madame Le Guillou : 
“Cette journée à l’Arche était vraiment très belle, les jeunes du collèges ont été très touchés. Ce qui m’a marquée, c’est
qu’en même pas trois heures, nos jeunes ont pu déceler les trois dimensions du projet (communautaire, professionnelle
et  spirituelle)  et  les  valeurs  qui  habitent
cette  communauté  exprimées  dans  leur
charte :“Toute personne, quels que soient
ses  dons  ou  ses  limites,  partage  une
humanité  commune.  Elle  a  une  valeur
unique  et  sacrée  et  possède  une  égale
dignité  et  les  mêmes  droits.”Nous
attendons  avec  impatience  la  venue  de
l’Arche au collège. 

Alexis de Couesnongle, 4ème
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"Le prof idéal"…

Un grand merci à tous les élèves et leurs professeurs qui permettent à l'occasion de nos Portes 
Ouvertes, la parution de ce 61ème numéro de Jalons. J'aimerais remercier tout particulièrement Alexis, 
Étienne et Mathis pour leur portrait du prof idéal…

A quoi ressemble-t-il ? Notez bien, on ne vous dit pas « à qui »… Ne cherchez donc pas d'indice qui 
pourrait vous faire penser à Mme X ou à M. Y… Est-il utile de préciser que « toute ressemblance avec 
les personnes existantes ou ayant existé serait purement fortuite », n'en déplaise à celles ou ceux qui 
depuis quelques semaines alimentent les rumeurs.
Car comme tout « idéal », il n’existe pas, sauf dans notre imagination : on le voudrait certes beau, 
intelligent, sympathique, mieux encore charismatique, plein d'humour, pas trop sévère, juste, souriant, 
encourageant, innovant, intéressant, et j'ajouterai rigoureux, travailleur, exigeant et ...pédagogue !
Et bien la bonne nouvelle est que dans notre équipe de 45 enseignants, de 13 AESH et de 12 salariés, 
nous avons tout cela ! ! !
Bonne lecture à toutes et à tous.

Le directeur, Christian Guizouarn, 
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               AECS 6               AECS 6èmeème

Alice et la petite souris
Vous avez déjà rêvé d'être une petite souris pour vous glisser dans les coulisses d’un spectacle ? Et bien moi, je
l’ai été cette année et je vais vous présenter l’AECS théâtre du collège qui a réuni les 150 élèves de 6 ème la dernière
semaine avant les vacances de Noël.

Durant  une  semaine,  nous  avons  participé  à  différents  ateliers  pour  créer  un  grand  spectacle  «  Alice  au  pays  des
Merveilles » que nous avons présenté aux CM du secteur lors d’une répétition générale l’après-midi du dernier jour, et
lors de 2 représentations devant nos proches le soir.  Avec mes amies Bleuenn et Candice, nous allons vous livrer nos
impressions.

 Bleuenn : Je jouais le rôle d’Alice. C’était une super expérience. J’ai choisi cet atelier car
j’ai fait du théâtre pendant 5 ans et que j'en garde un bon souvenir. Durant la semaine
d'AECS, j’ai appris à mieux connaître certains de mes camarades et j'ai réussi à me faire
beaucoup d’autres amis.
Candice :  Moi, j’ai choisi l’atelier théâtre car je voulais montrer que je pouvais parler
devant un public et que même si je suis timide, j’arriverai à parler fort. Je faisais partie des
narrateurs. J'étais un peu déçue de pas être sur scène mais finalement je suis fière d’avoir
su mettre en voix mon texte.

Vous croyez qu'être une petite souris” est une simple expression ? Détrompez-vous. Moi,
j’ai  vraiment  été  une  petite  souris  dans  la  pièce  « Alice  au  Pays  des  Merveilles ».  Je  portais  un  joli  déguisement
confectionné par les couturières de l’atelier costumes.  Pour me préparer à monter sur scène, j’ai appris dans l’atelier
théâtre à parler fort et à vaincre ma peur du public. Sur scène, je me suis plutôt bien débrouillée mais ça été plus
compliqué  lors  de  la  représentation  à  laquelle  ont  assisté  mes  parents.  Comme  j’étais  davantage  stressée  par  leur
présence, j’ai bégayé ! 

Lisa le Guével, Bleuenn Poullelaouen, Candice Bourdier, 6ème 

              Rencontre              Rencontre
                  Ginette Kolinka  

Je suis en inclusion dans une classe de  3ème. La Seconde Guerre mondiale étant dans
notre programme d’Histoire, nous avons eu la chance de rencontrer Ginette Kolinka le
mardi 19 novembre dernier à la salle Tanguy Malmanche .

Ginette, aujourd’hui âgée de 94 ans, est une rescapée des camps de la mort nazis. Elle nous a
tout expliqué sur la guerre, de son arrestation à 19 ans jusqu'à sa libération. Ce qui était
étonnant, c’est qu’elle nous racontait son horrible histoire sans émotion et sans hésitation !
J’ai  trouvé ultra  dur tout  ce  qu'elle  a vécu.  En sortant  de la  salle,  j’étais  complètement 
chamboulée. Ce qui m’a le plus choquée, c’est quand Ginette nous a raconté comment, à
l’entrée du camp d’Auschwitz, les déportées ont dû se déshabiller pour ensuite être rasées de
la tête aux pieds et tatouées d’un numéro sur le bras. C’est le début de la déshumanisation. 
J’ai trouvé très très intéressant son récit. J’ai surtout conscience d’avoir vécu une rencontre
précieuse que je ne suis pas prête d’oublier !

Victoria  Charnaux-Christ, 3ème
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VoyageVoyage
Des scientifiques en herbe à Paris

Cette année, les élèves du Dispositif ULIS ont gagné un prix scientifique
décerné par l’Académie des sciences et la fondation La Main à la Pâte,
grâce à leur projet intitulé “L’invasion plastique”. Ils sont allés le chercher
à Paris le 21 janvier dernier… ils en ont même profité pour passer trois
jours dans la capitale ! Voici leurs coups d’coeur et leurs coups d’gueule… 

Kiara :
-  J’ai  adoré  le  métro  pour  sa  vitesse.  J’ai  aimé
dormir  à  l’auberge  de  jeunesse  car  j’étais  dans  la
même chambre que Maureen. J’ai aimé le Palais de

la  Découverte,  surtout  le  Planétarium,  la  Ménagerie  du
Jardin des Plantes avec la panthère des neiges. J’ai aimé
manger  au  restaurant  et  m’amuser  avec  mes
copains/copines, prendre les photos sur le bateau. J’ai été

soulagée de rentrer et de retrouver mes parents.
- Je n’ai pas trop aimé la remise des diplômes, c’était
trop long. Je n’ai pas apprécié le fait de devoir me

réveiller  vite.  J’aurais  préféré  qu’il  fasse  plus  chaud.  Je
n’ai pas trop aimé marcher.

Christopher :
-  Les  escalators,  c’est  drôle.  La  Galerie  de
l’Évolution : la salle qui expose les animaux en voie
de  disparition  empaillés.  Notre-Dame  :
impressionnant de la voir avec ses échafaudages. 
- Pas de coups de gueule.

Alexandra :
- J'ai aimé l’astronomie au Palais de la Découverte et
aussi  l’Académie  des  sciences,  parce  que  c’est
comme si on était dans un tribunal. A la Ménagerie,

j’ai craqué pour le panda roux.
- C’est quand on a beaucoup marché dans le froid,
quand  on  a  parlé  du  dodo  dans  la  Galerie  de
l’Évolution,  un  animal  aujourd'hui  disparu.  Le

métro,  n’en  parlons  pas,  c’était  la  catastrophe  (serrés
comme des sardines, pas facile de supporter ça) !

Célian :
-  J’ai  aimé la  panthère des neiges à la  Ménagerie
ainsi que l'Académie des sciences J’ai aimé aller au
restaurant, dormir à l’auberge de jeunesse et prendre

le bus et le TGV. 
-  Je  n’ai  pas  aimé  le  métro  et  le  Palais  de  la
découverte : beaucoup trop de monde ! 

Sarah : 
- La Ménagerie du Jardin des Plantes, j’ai aimé la
panthère  des  neiges,  elle  est  impressionnante,  la
Galerie de l'Evolution. La péniche est un bon moyen

pour découvrir les monuments de Paris : un point de vue
de la Seine. L’ambiance dans la chambre avec mes amies. 

- Le métro, c’est stressant car on nous pousse pour
monter et pour descendre, il faut faire vite.

Enzo T. :
- J’ai adoré voir Notre-Dame de Paris en réparation.

J’ai  bien  aimé  pique-niquer  parce  que  l’on  mange
avec  les  mains.  J’ai  aimé  visiter  le  musée  de  la

paléontologie car il y avait des dinosaures. J’ai bien aimé
manger au restaurant,  parce qu’il  y  avait  des frites.  J’ai
aimé voir la tour Eiffel. J’ai aimé dormir à l’auberge de

jeunesse et prendre le train, le métro et le bus.
- Je n’ai pas aimé le froid. Je n’ai pas aimé quand
ma gourde a coulé dans mon sac. 

Maureen :
- J’ai aimé l’Académie des sciences, le Palais de la

Découverte,  la  péniche,  le  musée  du  Jardin  des
Plantes  ainsi  que  la  Ménagerie  car  j’ai  vu  les

animaux que j’aime comme l'orang-outan qui est en voie
d’extinction.  J’ai  aussi  aimé l’auberge  de jeunesse  et  le

restaurant.  
- Je n'ai pas aimé rester trop longtemps debout et
les escaliers.

Victoria :
- La  Ménagerie  car  j’adore  les  animaux  surtout  la

panthère des neiges et le panda roux. J’ai adoré la
Galerie de l’Évolution car le guide était marrant et il

nous a bien expliqué le problème des animaux en voie de
disparition. J’ai aimé l’Académie des sciences. J’ai aimé
dormir avec mes copines.

-  Je  n'ai  pas  aimé  les  pigeons  et  la  balade  en
péniche,  les  squelettes  dans  la  Galerie  du
Paléolithique.  Je  n'ai  pas  du  tout  aimé  le  métro,

c’était un cauchemar, ainsi que le froid et le train du retour
parce que je serais bien restée un peu plus longtemps à
Paris. Au Palais de la découverte, je me suis endormie car
c’était long. Et aussi les ronflements.

Enzo B. :
- Moi je ne suis pas allé à Paris mais je ne suis pas
resté  les  bras  croisés  pour  autant !  Je  suis  allé  en
stage  dans  un  garage  automobile  pour  faire  de  la

carrosserie, de la peinture. Ce que j’ai aimé pendant mon
stage,  c’était  de  prendre  la  teinte  avec  le  spectro  et  de
préparer  la  teinte  puis  d’appliquer  la  peinture  sur  la
carrosserie.

- Le travail n'était pas toujours facile, et il y a eu
des  coups  de  gueule  quand les  ouvriers  n’étaient
pas toujours d’accord.
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SondageSondage
À quoi ressemble le “prof idéal”

 D’après vous, le “prof idéal” se trouve-t-il dans notre collège ? Ou existe-t-il seulement à Poudlard ? Et si il
existe, à quoi ressemble-t-il ? Nous nous sommes posé la question et pour le savoir nous avons choisi de faire un
sondage avec un panel de 80 élèves : 10 filles et 10 garçons de chaque niveau. 2 élèves du dispositif ULIS ont aussi
participé. Ils ont (presque) tous répondu avec sincérité. Nous avons posé 7 questions pour cerner le profil du  prof
idéal selon les élèves et voici leurs réponses :

- Votre professeur idéal serait de quel sexe ? 

À 63,3 %  il serait un homme.

- Quel serait le degré d'humour de votre professeur idéal ? 

À 59,5 %  il serait élevé 

- Quel serait le niveau d'autorité de votre prof idéal ?

             À 55,7 %  il serait juste.

 - Quelle serait la matière qu'il enseignerait ? 

À 46,8 %  il enseignerait l’Histoire.
 (suivi des maths et de l'EPS)

Donnerait-il des devoirs ? 

À 41,8% : il en donnerait peu.
(38 %  : en ajustant aux besoins et aux moments 
17,5 % : aucun devoir)

Utiliserait-t-il les nouvelles technologies ?

À 38%  il les utiliserait très souvent.
(32,9 %  à chaque cours ; 26,6 % de temps en temps)

Ferait-il beaucoup de travaux de groupe ? 

 En conclusion, nous aimerions remercier Mathis Calvez (4ème) pour ses super dessins ainsi que tous les élèves 
qui ont gentiment répondu à nos sollicitations. Écrire cet article a aussi été pour nous l’occasion de découvrir un nouvel 
outil (Google Forms) qui nous a permis de réaliser ce sondage. Mais c’est bien beau de rêver à un prof idéal, mais nous, 
sommes-nous des élèves idéaux ?

Alexis De Couesnongle 4ème, Etienne Guilcher  3ème
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Coucou
 c'est moi !

Travaux de groupe ?

(Source illustration dessin haut de la page : publicdomainvectors.org)



                          EnquêteEnquête
15 minutes de lecture 

Le 18 octobre et le 17 décembre 2019, tout le collège a participé à un moment de lecture à la demande du
rectorat de Rennes. Tous les élèves ainsi que les adultes du collège ont lu un livre pendant 15 minutes. Nous
avons mené l'enquête pour connaître leur avis sur ce quart d’heure de lecture. Merci  aux 371 élèves et
adultes du collège qui ont pris un peu de temps pour répondre à notre questionnaire.

Qu’en ont pensé les élèves ?
Une majorité d’élèves a apprécié les 15 minutes
de lecture. En effet, 66.8% des élèves ont aimé
ce moment, qu’ils ont décrit comme un moment
de détente et de partage entre adultes et élèves.
Ce quart  d’heure est  aussi  utile pour faire une
petite  pause  dans  la  journée.  S’ils  devaient
décrire l’ambiance en un mot, ça serait : calme,
reposante, silencieuse et apaisante.

Cependant, il y a quand même 33,2% des élèves
qui  n’ont  pas  aimé  cet  instant  de  lecture.  La
plupart  d’entre  eux  n’aiment  pas  lire  et  donc
trouvent ce moment inutile et se sentent obligés de lire. D’autres disent que c’est trop long et que ça gaspille du
temps de cours. S’ils devaient décrire l’ambiance en un mot, ça serait : ennuyante, bruyante, pas sérieuse.
On peut voir que l’ambiance change dans les différentes classes. Par exemple, deux sixièmes ont décrit l’ambiance
comme bruyante alors que trois quatrièmes l’ont décrite comme silencieuse.

-  50,7%  des  élèves
préfèrent  que  le  quart
d’heure  soit  positionné
l’après-midi.
-  26,7%  préfèrent  qu’il
ait lieu le matin.
-  Seulement  14,8%  des
élèves  veulent  qu’il  se
situe  pendant  une
récréation.

Le premier quart d’heure a obtenu plus
de  succès  car  le  second  ayant  eu  lieu
pendant  une  récréation,  certains  élèves
n’ont  pas  joué  le  jeu.  Cependant,  ces
deux moments ont été appréciés.
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Avez-vous apprécié les quarts d'heure de lecture proposés ?



EnquêteEnquête
15 minutes de lecture (suite)

 

Et pendant ce temps-là, qu’en est-il dans les bureaux ? Et du côté des surveillants et du personnel ? 
Mesdames Périot, Le Borgne, et Abjean ont participé au premier quart d’heure de lecture ensemble. Madame Périot
trouvait que son livre "Dictionnaire des idées reçues" de Flaubert était très amusant et n'a pas pu s'empêcher de lire
quelques passages à ses collègues. Des parents d’élèves, venus rendre des papiers, ont aussi profité de l'humour
caustique Flaubertien !

Et en cuisine, qui y a participé ?
Sur trois personnes interrogées, une seule personne dit avoir participé. Cela peut s’expliquer par le travail qu’elles
avaient  à effectuer  après le service.  Mais il  y  avait  d’autres  personnes,  qui  n’ont  pas  été  interrogées,  qui  ont
participé. Elles ont trouvé cela bien et sympathique. 

Les emprunts ont-ils explosé au CDI ? 
Au CDI,  de nombreux emprunts  ont  été enregistrés.  D’après les
statistiques  de  PMB  (le  logiciel  du  CDI),  82  livres  ont  été
empruntés le jour même pour le premier quart d’heure de lecture.
Madame Terrom était très sollicitée mais elle a bien aimé car, en
tant  que  professeur  de  documentation,  “  On  ne  peut  que  s'en
réjouir  ! »”.  Elle  ajoute :  « Ce temps  partagé  renforce  aussi  la
cohésion et participe donc à l'amélioration du climat scolaire ».

Conseils proposés pour améliorer le quart d’heure
Comme pour l’ambiance des classes, les idées se contredisent. Par
exemple,  quelqu’un  propose  que  le  quart  d’heure  ne  soit  pas
obligatoire et une autre personne dit qu’il devrait être obligatoire
pour tout  le monde.  Cependant,  beaucoup rejoignent  l’idée qu’il
faut rallonger le quart d’heure. Des élèves proposent de parler du
livre après l’avoir lu pour donner envie de lire à leurs camarades.
Les professeurs pourraient aussi rajouter une musique relaxante en
fond grâce aux ordinateurs.  Les  membres  du personnel,  quant  à
eux, souhaiteraient se regrouper pour lire tous ensemble.

Ces quarts d'heure de lecture vous ont-ils donné
envie de lire davantage ?
Ces quarts d’heure ont  incité quelques personnes à
lire : “Oui, absolument car habituellement je ne lis
pas  (ou  peu)  mais  grâce  à  ce  dispositif,  je  peux
commencer des romans et par la suite avoir l'envie
de  poursuivre  ma  lecture  sur  mon  temps  libre ».
Cependant le nombre est faible car, certains ne lisent
pas d'habitude et d'autres sont déjà de bons lecteurs :
“Cela ne change rien car je lis déjà beaucoup”

Conclusion du quart d’heure de lecture
Ce moment de lecture est très bénéfique car
il  permet  de se reposer  et  de se calmer  un
peu. La  majorité  des  personnes  interrogées
s’accorde pour dire qu’il  faut  le refaire car
c’est  un  moment  privilégié  entre  les
professeurs et les élèves.

Clémence Abéguilé, Clémence Loaëc, Clara Lopez, Clara Loriant,, 4ème
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TémoignagesTémoignages
  Ma différence  

Si j'ai voulu m'exprimer dans le journal du collège, c'est pour sensibiliser les élèves au dispositif
ULIS. Je souhaite que les élèves du collège comprennent les problèmes que je peux rencontrer au quotidien.
Ceci dit, je n'ai jamais eu à subir de moqueries. Je suis plutôt quelqu'un de gai, de positif, de volontaire et de
sociable.

Je suis atteinte d'une maladie génétique. Il me manque un petit bout du chromosome 18. En ce qui me
concerne, cette anomalie se traduit par plusieurs difficultés. J'ai du mal à courir. Pour corriger mes pieds et me
stabiliser, je suis obligée de porter des coques dans mes chaussures. J'ai aussi des appareils auditifs. J'ai beaucoup
de mal à supporter le bruit, ça me donne mal à la tête. L'écriture me pose aussi problème. Ma main tremble, je vais
trop vite. Grâce à l'ergothérapeute, j'ai appris à bien utiliser l'ordinateur et la souris scanner, cela m'aide beaucoup.
J'ai l'habitude de fréquenter les hôpitaux ainsi que Ty Yann, un centre de rééducation (réadaptation) dans lequel je
passe une partie de mes vacances d'été. J'y fais par exemple des séances de balnéothérapie qui me font du bien. Ma
famille m'est aussi d'un grand soutien.

J'ai été scolarisée à l'école Sainte-Anne de Saint-Thonan puis à l'école Sainte-Anne de Plabennec. Même si
je me plaisais bien dans ces écoles (j'avais beaucoup d'amis), j'avais quand même hâte de venir au collège. Et je ne
suis pas déçue, je m'y sens bien aussi. J'ai été bien accueillie par tout le monde : les élèves du dispositif ULIS, ceux
de ma classe d'inclusion de 6C ainsi que les adultes du collège.

J'ai rencontré Alex quand j'étais en inclusion dans sa classe de CE2. Depuis, nous sommes  restés amis.
Nous avons un peu les mêmes goûts. Nous pouvons compter l'un sur l'autre, nous pouvons nous confier l'un à
l'autre, nous nous entraidons

Mon avenir ? Comme j'ai la passion des fleurs et que j'adore passer du temps dans mon jardin, j'aimerais
plus tard devenir fleuriste pour composer les bouquets les plus harmonieux possible.

Maureen

Je ne suis pas dans le dispositif ULIS mais ma meilleure amie, Maureen, en fait partie. Je l'ai connue en
primaire, et  même si elle n'est pas en inclusion dans ma classe cette année, nous continuons à nous voir aux
récréations. Nous partageons les mêmes goûts comme la musique et nous avons la même sensibilité.
Notre amitié m'a beaucoup enrichi. Elle m'a permis en particulier d'ouvrir les yeux sur le problème du handicap.
Je ne supporte pas les moqueries que peuvent parfois subir les élèves en situation de handicap (malentendants,
autistes...). Quand je suis témoin de moqueries, ça me met en colère, par exemple, quand j'ai vu un élève s'adresser
à un élève de l'ULIS comme s'il parlait à un enfant de 3 ans. 
D'ailleurs, pas besoin d'être en ULIS pour être victime de moqueries : cette différence qui rend les relations si
riches, certains ont du mal à l'admettre. Pourtant, l'école est un lieu où on doit vivre en communauté et accepter
toutes les différences. J'espère que cet article les fera réfléchir. Quant à toi Maureen, je te dis bravo pour ce que tu
es et ce que tu fais. Je suis fier d'être ton ami

Alex Bernard, 6ème

  Harcèlement : l’onde de choc !!!!!!  

Je  souhaitais témoigner sur le harcèlement scolaire. Je
sais, il y a déjà eu beaucoup d’articles sur le sujet dans
d’autres  numéros  de  Jalons  mais  malheureusement,
cela reste un sujet d’actualité qui concerne encore trop
d’élèves. On n’en parle donc jamais trop !

Mon grand frère a été victime de harcèlement au lycée. Il
était  élève  en  classe  de  seconde.  Tout  a  débuté  au
pensionnat.  Ses  harceleurs  piétinaient  sa  valise  et
crachaient  sur ses vêtements. Les brimades ne se sont pas
arrêtées aux portes du pensionnat, sur la cour aussi, il a été
victime de bousculades…Chaque lundi matin, il partait à
reculons pour sa semaine de cours. Il ne voulait même plus
y aller.

Il a fini par se confier à ma mère. Quand elle a appris ce
que subissait son fils, elle a aussitôt prévenu le directeur et
le CPE qui ont promis d'agir mais ça n'a pas été suivi des
faits. En fin d'année, mon frère a décidé de se rebeller. Il
est  allé  parler à  ses  harceleurs  qui  ont  alors  arrêté  et
depuis tout va bien pour lui : il n’a plus de problèmes et il
a davantage d’amis.
Cela  a  été  douloureux  pour  moi  de  découvrir  ce  que
supportait  mon  grand  frère  au  lycée.  Par  cet  article,  je
voulais  faire  passer  un  message  :  n’oubliez  jamais  que
quand  un  élève  est  harcelé,  c’est  toute  une  famille  qui
souffre  avec  lui.  Les  répercussions  sur  les  parents  et  la
fratrie sont dévastatrices, une véritable onde de choc !

Audrey Goarant, 4ème
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InterviewInterview

Comme  vous  avez  dû  en  entendre  parler,  une  exposition  sur
l’Islande a eu lieu du 21 novembre au 21 décembre 2019. Elle était
exposée salle  Tanguy Malmanche  à Plabennec (elle  a  rejoint  les
murs de notre collège début février).  Le 28 janvier, Jean-Michel
Brault et  nous  avons  interviewé  Aurélie  Alliard  Bescond  (voir
photo ci-contre), coordinatrice culturelle de l’espace du Champ de
Foire  à  Plabennec.  Elle  nous  a  expliqué  le  fonctionnement  et  le
déroulement de ce mois d’exposition.

Quel est l’avis général sur l’exposition ?
La curiosité du public était au rendez-vous, car ces paysages restent quand-même quelque chose d'abstrait pour le
public, c’est un mélange de fascination et d’inquiétude pour nous qui ne sommes pas habitués à de tels paysages.
Le public voulait aussi découvrir l’aventure des artistes.

Quel type de public a vu l’exposition ?
L’exposition a accueilli des élèves de la petite-section au CM2, mais aussi un public lambda, avec ou sans 
médiation, qui vient spécialement pour l’exposition ou juste pour voir un spectacle.

Quel est l’effet ressenti ?
Quand on tombe devant des images pareilles, on se dit « waouh ! », on est impressionné.
Ce qui est surtout fascinant dans cette exposition, c’est le côté surréaliste des photos, on a l’impression que tout ça
est du montage, que ça n’existe pas, alors qu’à part de petites retouches de lumière, c’est la réalité.

Y a-t-il différents états d’esprit devant ces photos ?
Il y a deux états d’esprit que j’ai repérés. Le premier, c’est la peur. La peur de ce que représentent les images, cette
nature  sauvage,  et  le  deuxième  état  d’esprit,  c’est  la
fascination du public. On se sent tout  petit  à côté d’images
aussi impressionnantes.

Comment avez-vous présenté les artistes ?
Pour  cette  exposition,  j’ai  raconté  leur  histoire  avec  des
Playmobils  qui  représentent  les  quatre  artistes,  Jean-Michel
Brault,  Samuel  Badina,  Carol-Ann  Habasque  et  M.  Jolivet,
partis du 20 octobre au 3 novembre 2018. J’ai recréé le voyage
avec un planisphère et un bateau en origami pour expliquer la
traversée de l’océan. Les Playmobils marchent très bien avec
les enfants, mais aussi avec les adultes !

Que retenez-vous de cette exposition ?
Ce  que  je  retiens,  c’est  que  cette  exposition  se  rapproche
quand même de la photo engagée, ce sont des paysages qui sont incroyables, mais il faut aussi s’en inquiéter avec
le dérèglement climatique, et je pense que bien connaître les choses, c’est mieux les respecter. 

Propos recueillis par Romain Charles et Kilian Guyon, 4ème
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Samuel Badina, Carol-Anne Habasque, Eric Jolivet et 
Jean-Michel Brault lors du vernissage (source : Ouest-France)

(Photo : JMB)

Route 66e Nord
« Bien connaître les choses, c’est mieux les respecter »
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Présentation de la 6ème aux CM2 
J’ai souhaité écrire cet article afin de vous rassurer et de vous montrer que la 6ème, c’est génial !

La rentrée 
Je vais d’abord vous raconter comment se
passe  la  rentrée  des  6èmes.  9H00,  nous
sommes tous sur la cour avec nos parents,
nous sommes appelés à tour de rôle par
le Directeur pour rejoindre notre classe.
Il  faut  avouer  que  c’est  un  peu  stressant
d’attendre son tour et de découvrir les amis
avec  lesquels  nous  serons.  Suspense,
suspense ! Personnellement, j’ai vite été rassurée car je me suis retrouvée avec mes meilleures amies. De toute
façon, tout est fait pour qu'aucun élève ne se retrouve isolé. Après avoir été appelés, nous passons toute la matinée
dans notre classe avec notre professeur principal. Il est très important, on peut compter sur lui, il  fait le lien avec
les autres professeurs, il nous connaît bien et veille à maintenir une bonne entente dans la classe. 

L'emploi du temps
Puis l’après midi, nous avons les cours inscrits sur notre emploi du temps, qui
se trouve dans notre carnet de correspondance. Nous avons pu voir que nous
avions  beaucoup  de  nouvelles  matières  comme  la  Physique-  chimie,  la
Technologie,  les  SVT  (Sciences  de  la  Vie  et  de  la  Terre),  l’Éducation
musicale, les Arts Plastiques. Nous avons constaté que nous avions beaucoup
de professeurs, un par matière. Nous avons reçu plusieurs exemplaires de notre
emploi  du temps,  l'idéal  pour l'afficher dans sa chambre,  sur le frigo ! Par
rapport au CM2, nous changeons de classe pour les nouvelles matières (par
exemple, nous avons nos cours de SVT en labo) mais quand nous serons en
5ème, nous changerons aussi de classe pour les matières principales. 

La journée d'intégration
Pour apprendre à mieux nous connaître, nous
avons  une  journée  d’intégration :  nous
sommes partis pendant une journée pour faire
de l'accrobranche. Les années passées, il n’y
avait  pas  d’accrobranche  mais  des
Olympiades  qui  étaient  une  sorte  de
compétition  entre  classes.  Cette  journée  est
un bon moyen de faire connaissance avec nos
camarades et aussi avec nos professeurs. 

La semaine d'AECS
Après les arbres, c'est sur les planches que tout le niveau 6ème se
retrouve à nouveau pour un projet commun avant les vacances de
Noël,  à  l'occasion  d'une  semaine  banalisée  d'AECS (activités
éducatives culturelles et sportives). Ensemble, nous préparons une
pièce de théâtre qui est jouée devant nos parents et aussi devant
les CM2 du secteur. (voir article page 3) 

Moi, j'avais la chance d'avoir ma grande sœur déjà au collège :
elle m'a donné des conseils et des informations dès mon CM2. Alors, à mon tour, j'espère vous avoir rassurés sur la 
rentrée en 6ème.

Floriane Madec 6ème , dessins de Mathis Calvez, 4ème
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Portraits chinoisPortraits chinois
Comme chaque année scolaire, nous découvrons à la rentrée quelques nouvelles têtes chez les profs 
et les membres du personnel du collège. De quoi aiguiser notre curiosité ! Merci à Mesdames Favé 
et Habasque  de s'être prêtées au jeu du portrait chinois.

Héloïse Le Josse et Lola  Diverres-Omnès,5ème .

Madame Favé (SVT) Madame Habasque (anglais)

1.  Si  vous  étiez  un
animal ?

Un oiseau car j’aimerais voler et être
libre de faire ce que je veux avec mon
corps .

Une  méduse,  animal  fascinant,  pas  de
cerveau,  régénérescence  cellulaire  parfaite
donc immortelle .

 2.  Si  vous  étiez  une
plante (fleur, arbre...) ?

Je  serais  un  érable  rouge,  car  en
automne,  ses  couleurs  sont
magnifiques.

Une fougère, plus vieille plante de la terre .

 3.  Si  vous  étiez  un
élément ?

Je serais l’Eau ou la Terre . L' Eau car ça prend en compte la mer et la
glace.

 4. Si vous étiez un pays,
un paysage ?

Je serais les volcans du Massif Central.
On  pense  que  je  suis  éteint  mais  je
peux exploser à tout moment 

Islande.  Une  autre  planète,  des  paysages
bruts, sauvages à couper le souffle .

 5.  Si  vous  étiez  un
livre ?

Je  serais  un  livre  de  Preston  and
Child  .  Plein  de  mystère  et  d’action,
avec du suspense .

La Horde du Contrevent de A. Damasio, chef
d’œuvre de science fiction.

6. Si vous étiez un film,
un dessin animé ? Joker

La Reine des Neiges (mais en anglais, il est
beaucoup plus drôle en anglais)

7.  Si  vous  étiez  une
célébrité,  un(e)  super
héros(ine) ?

Un(e) super héros(ine) qui vole, avec
ou sans ailes . Joker

 8.  Si  vous  étiez  une
chanson ?

“Happy”de Pharell Williams, ou alors
une musique de petit Biscuit pour être
calme, détendue .

”Motion”,  l’album  de  Rone  (musique
électro).

9.  Si vous étiez un plat,
un dessert ?

Je serais une poire belle-hélène . Des sushis et des makis .

10.  Si  vous  étiez  une
boisson ?

Je serais de l’eau . Un chaï  latte (thé noir au lait et aux épices).

11.  Si  vous  étiez  un
parfum / une senteur ?

Je serai la senteur de la mer (parfum
iodé) .

L’odeur de la pluie en été .

12.  Si  vous  étiez  un
vêtement ?

Un  pull  passe  partout  en  toutes
circonstances, avec des couleurs pâles.

Une paire de basket .

Prix du Vent dans les BD
Pour la 3ème année consécutive, le CDI participe au prix. Un bonne occasion de
célébrer l'année de la BD !
Lancement du prix par Madame Malaurie-Gracia de la bibliothèque municipale de
Plabennec avec les 5 classes de 5ème (voir photo ci-contre).
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AR GEVREDIGEZH FESTY PLAB 
E-pad an hañv paseet e oa bet dalc’het ar “Festy tour” evit ar 

wech kentañ, d’an 22 a viz even 2019. Dizoleiñ lec’hioù a-

bouez e Plabenneg a oa pal ar redadegoù-mañ. Redadeg ar 

vugale da gentañ, gant ur c’hilometrad 

a hirder hag unan all evit an dud vras, 

gant, da zibab, pe 4.4 kilometrad pe 

8.8 kilometrad. Da 2 eur hanter e veze 

loc’het gant ar re yaouankañ ha da 3 

eur hanter gant ar re goshañ a rede 

daou ha daou. Boued mat a veze da 

zebriñ a-hed an hent.”Roet e oa bet 

startijenn deomp en-dro gant ar 

c’houignoù ken mat”, eme Jolann.  

Gant ar gevredigezh Festy plab e oa bet divizet ober ar 

redadeg Festy tour. Moien a oa d’an holl rederien bezañ 

treuzwisket hag e oa ur bern diaesamantoù war an hentoù. 

Ret e oa d’an dud paeañ 15 euro evit ur c’houblad. Servij a 

raio an arc’hant bet dastumet gant ar gevredigezh da sevel 

raktresoù all e Plabenneg. 

 

AR FESTY TOUR 
Setu hent ar rederien : 

Mont betek an EHPAD (Ti ar re gozh) da gentañ. 

Ret eo ober ur 

redadeg vihan e 

kador ruilh eno, 

neuze eo ret mont war-

raok gant an daoulagad  

mouchet ha stouvet an 

divskouarn. Loc’het e oa 

bet an holl da c’houde : 

ur vedailhenn bet graet 

gant ar re gozh a oa bet roet da bep hini. 

War-lerc’h eo ret tremen dre an ti-kêr ha respont d’un nebeud 

goulennoù war-benn istor Plabenneg. 

Neuze en em silont dindan duilhadoù foenn 

hag eont da selaou laz-kanañ ar 

Peulvannoù eus Plabenneg. 

Goude se e tremenont e-kichen tachenn an 

archerien evit mont betek Ti al Lenn, e 

lec’h ma ra van ar bomperien da gaout un 

tangwall. Hag eo ret pignat war ur run dre 

un skeul gordenn. 

Da c’houde e vez treuzet an iliz ha tachenn 

ar foar gant ar rederien, ha resevet eno un dro c’houzoug 

bleunioù : echu ganto an dro gentañ. 

Kroget an eil dro en ur dremen e-kichen an EHPAD. Bec’h 

davet al levraoueg da c’hoari bouloù araok mont war ar 

“c’hof a riskl” (hag a zo foenn gant ur goloenn plastik 

warni). Amprouennoù nevez, bet prientet gant ar 

bomperien, a zo o c’hortoz ar rederien e Ti al Lenn : ret eo 

dezho treuziñ ur poull-neuial war benn o daoulin ! 

Ret eo bremañ mont gant an hent betek skol Santez Anna e 

lerc’h ma vez graet goulennoù diaes-tre gant skolerien a-

wechall. Ha ma vez faziet ganto en ur respont e vez lakaet 

ar boned azenn a-wechall war o fenn, ha ret dezho pleustriñ 

gant o c’horf(ober gant veloioù bugale ar skol-vamm da 

skouer). A-benn ar fin eo ret distreiñ betek Tachenn ar foar, e 

lec’h ma vez boued mat o c’hortoz an holl ! 

Skolajidi ar 5
vet

 klas divyezhek 

 

L’ASSOCIATION  FESTY PLAB 
Cet été a eu lieu la première édition du Festy tour. La course 

s’est déroulée le 22 juin 2019. Le but était de découvrir des 

lieux importants de Plabennec. Il y avait deux courses, une 

pour les enfants de 1 kilomètre et une 

autre pour les adultes de 4,4 ou 8,8 

kilomètres. Le départ de la course des 

enfants était donné à 14h30, suivie de 

celle des adultes en duo à 15h30. Tout au 

long du parcours, il y avait plusieurs 

ravitaillements. “Les délicieuses 

chouquettes nous ont redonné de 

l’énergie “ avoue Jolann. C’est 

l’association Festy Plab qui a organisé la 

course Festy Tour. Tous les coureurs pouvaient être déguisés 

et la route était truffée d’obstacles. 

La participation coûtait 15 euros par duo. Les fonds récoltés 

serviront à organiser d’autres projets à Plabennec. 

Le FESTY-TOUR 
Voici le parcours des coureurs : 

Tout d’abord un passage à l’EHPAD 

(Maison de retraite). Les concurrents y 

font une petite course de fauteuils 

roulants, ensuite ils avancent les yeux 

bandés puis les oreilles bouchées. Tous 

ont été récompensés par une médaille 

réalisée par les pensionnaires. 

Ensuite les coureurs passent à la mairie et répondent à des 

questions sur la ville. Puis ils se glissent sous des bottes de 

foin avant d’assister à une représentation de la chorale des 

Menhirs, de Plabennec.  

Ils passent ensuite à côté de la gendarmerie pour aller à la 

Maison du Lac, où les pompiers simulent un incendie. Les 

coureurs doivent alors remonter sur une butte à l’aide d’une 

échelle de corde. Ils pénètrent ensuite dans l’église avant de 

passer au Champ de Foire où un collier de 

fleurs leur est offert : leur premier tour est 

terminé. 

Les participants entament donc le tour suivant 

en repassant à côté de l’EHPAD. Direction la 

bibliothèque municipale où ils testent leur 

adresse à la pétanque, puis se jettent sur la 

pente du “ventre à glisse” (des bottes de foin 

recouvertes d’une bâche de plastique). 

Il leur faut ensuite affronter les épreuves 

proposées par les pompiers à la maison du lac où ils doivent 

traverser à genoux une piscine improvisée. Puis ils arpentent 

les rues de Plabennec pour se 

rendre à l’école Sainte Anne 

où plusieurs anciens 

enseignants leur posent des 

questions très compliquées. 

S’ils se trompent dans leurs 

réponses, ils doivent porter le 

fameux bonnet d’âne 

d’autrefois et pour se rattraper 

les coureurs sont tenus de passer des épreuves physiques 

(utiliser les vélos des élèves de maternelle par exemple). 

Enfin arrivés au champ de foire, un dernier ravitaillement 

bien mérité les attendait ! 

Les élèves de la classe de 5
ème

 bilingue.  

Leïa DANIEL - 5B 
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Pol-Mael PRIGENT - 5B 

Joran ABALLÉA – 5B  

5B 

Maïna FLOC'H - 5B 
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AN TREN PATATEZ 
 

Igoret eo bet d’ar 

25 a viz ebrel 

1894. 

Brest a zo kêr 

gentañ al linenn 

hag e tremen an 

trenioù dre Wenou, 

Plabenneg ha Plouvien araok chom a-sav e Lanniliz. 

Neuze e vez goulennet kaout un hent-houarn gant tud 

Landeda hag an Aber Ac’h (hag a zo labourerien-douar 

an darn vrasañ anezho) evit ma vefe aesoc’h dezho 

mont ha dont ha kas o legumaj war ar marc’hadoù ivez. 

E 1901 e vez hiraet al linenn a 6 kilometrad etre 

Lanniliz hag an Aber Ac’h. 

Ret eo d’an tren chom a-sav alies-kenañ e-barzh un ti-

gar evit adkemer dour ha glaou, rak eo un tren aezhoù. 

Rakwelet e vez bep ehan hag a bad ur c’hard eur 

bennak. Neuze ez a ar veajourien da 

evañ ur banne en ostaleri hag e vez 

pedet ar mekanisian ganto alies evit 

bezañ sur da nompas bezañ tapet war-

lerc’h. 

Ne za ket gwall vuan an tren : war-dro 

25 kilometrad an eur nemetken. 

“Va mamm he deus kontet din e 

lamme va zad-kuñv e-barzh an tren o vont war ar 

reilhoù, evit mont eus ar maezioù betek bourc’h 

Plabenneg. Ha speget e oa ur fichenn gant eurioù an 

tren warni war ur voger e-barzh an ti”, a lavar Vincent 

deomp. 

N’eo ket gwall nerzhus ar marc’h-du ha pa vez an hent 

o pignat, pa vez leun an tren, n’eus ket moien dezhañ 

da vont war-raok ken hag e rank kilañ a-wechoù da 

adkemer lañs. 

Ret e vez d’ar 

blenier goulenn 

sikour an dud a 

zo e-barzh evit 

bountañ war an 

tren ivez. 

Ret eo  dezho 

teir eurvezh d’ober an hent etre Plabenneg hag an Aber 

Arc’h, e-barzh bagonioù koad sklerijennet gant dour-

gouloù. 

Skolajidi ar 6
ved

 klas divyezhek 

 

 

 

 

LE TRAIN PATATES 
 

Il est inauguré le 25 avril 1894. 

Le point de départ de la ligne est la ville de Brest et les 

trains passent par Gouesnou, Plabennec et Plouvien 

avant de s’arrêter à 

LANNILIS. 

Puis la population 

de Landéda et de 

L’Aber-Wrach 

(surtout des agri-

culteurs) demande 

une voie ferrée 

pour pouvoir se déplacer facilement et transporter leurs 

marchandises sur les marchés. 

En 1901 cette ligne est donc prolongée de 6 km entre 

Lannilis et l’Aber-Wrach. 

Le train Brest-Lannilis est obligé de s’arrêter très 

souvent dans une gare pour se ravitailler en eau et en 

charbon car c’est un train à vapeur. 

Chacun de ces arrêts est anticipé et 

dure environ un quart d’heure. Les 

voyageurs en profitent d’ailleurs 

souvent pour aller prendre un verre et 

invitent parfois le mécanicien pour 

être sûrs de ne pas rater le départ. 

Le train n’est cependant pas très 

rapide : 25Km/h en moyenne. 

“Maman m’a raconté que mon arrière grand-père 

sautait dans le train en marche pour se rendre de la 

campagne au bourg de Plabennec. Les horaires du train 

étaient d’ailleurs affichés dans leur maison”, raconte 

Vincent. 

La faible puissance de la locomotive fait que dans les 

montées, lorsque le train est plein, il ne peut plus 

avancer et doit parfois se laisser reculer pour reprendre 

de l’élan. 

Il arrive même au chauffeur de devoir demander aux 

passagers volontaires de descendre pour pousser le 

train. Il leur faut d’ailleurs 3 heures pour relier 

Plabennec à l’Aber-Wrach dans des wagons de bois 

éclairés au pétrole. 

 

Les élèves bilingues de 

la classe de 6
ème

 B 
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 Yanna ROUDAUT - 6B 

Maël JESTIN - 6B 

Elina PHELEP - 6B 

Awen BODENES-SALIOU - 6B 

Vincent MENES - 6B 



MusiqueMusique
Coucou,  me  revoilà  pour  une  nouvelle  rubrique  musicale  du  Jalons  un  peu
particulière…  En observant  mes  professeurs  en  cours,  une  idée  m’est  venue  à
l’esprit : qu'écoutaient-ils quand ils avaient mon  âge ? Je les ai donc interrogés sur
leurs goûts musicaux d'ado. Mais au lieu de vous donner directement leurs réponses,
(trop  facile  !),  j’ai  décidé  de  vous  faire  participer.  Figurez-vous  que  toutes  les
réponses sont bonnes....sauf 2 que je me suis amusé à inverser ! A vous donc de
deviner qui écoutait quoi ! 

A - Mme GUEGUEN 1 - Johnny Clegg et Savuka, Madonna, U2, Sinead O’Connor

B - Mr SALAUN  2 - Renaud, Daniel Balavoine, Dire Straits, Nirvana, the Doors

C - Mme MARQUET 3 - Rap Français (MC Solaar), Britney Spears, Billy Crawford, Kylie Minogue, Queen, U2 

D - Mme TOURBOT 4 - Lenny Kravitz, U2, Metallica, Gun’s N’Roses, the Smashing Pumpkins

E - Mr Le PAGE 5 - Massive Attack, Björk, Portishead, etc

F - Mme JAOUEN 6 - Johnny Hallyday, Claude François,  Joe Dassin, etc...

G - Mme 
BLEUNVEN

7 - Simon and Garfunkel, Jean-Jacques Goldman, the Police

H - Mme BELLEC 8 - Jean-Jacques Goldman, the Police, Nena, etc…

I - Mme PIAT 9 - Village People (YMCA), Patrick Hernandez (Born to be Alive), Bonny Tyler, Disco des

années 70

J - Mme FAVE 10 - Basshunter, Major Lazer, etc… 

K - Mme MIGADEL 11 - Jean-Jacques Goldman, Daniel Balavoine, Toto, Queen 
Réponse : les réponses de Mme Jaouen et Mme Bleunven ont été inversées ! 

Stop à la maltraitance animale
La maltraitance et les abandons d’animaux me révoltent. Je trouve ça horrible et effrayant car les animaux doivent être traités
comme nos égaux, ce n'est pas parce qu’ils ont quatre pattes et un museau que l’on ne doit pas les respecter. 
Ils sont gentils et bienveillants, s’ils deviennent méchants et agressifs, c’est à cause du comportement   irresponsable de leur
maître. Avec 100 000 animaux abandonnés chaque année, dont 60 000 durant l’été, la France détient le triste record du nombre
d’abandons en Europe.
Un animal, c’est pour la vie. Je ne comprends pas pourquoi certains abandonnent leurs animaux pour partir en vacances. C'est
d'ailleurs la première raison  (40% ! ) évoquée
par  les  personnes  qui  abandonnent  leurs
animaux  (voir  camembert  ci-dessous).
Imaginez que vos parents vous « oublient » sur
une aire d'autoroute  pour partir tranquillement
en  vacances,  vous  seriez  très  triste,  alors
pourquoi infliger ça aux animaux ?
J’ai un animal, c’est une lapine et pour rien au
monde, je ne la laisserai seule.
Les  maîtres  qui  maltraitent  leurs  animaux
mériteraient d’aller en prison.
Qu’ils  viennent  des  labos,  des  zoos,  des
maisons, les animaux maltraités ne demandent
qu’une  seule  et  unique  chose  :  VIVRE  EN
PAIX.
Alors  si  vous  êtes  comme  moi  et  que  vous
aimez les animaux, je vous conseille d’adopter
vos animaux en refuge : en plus de réaliser une bonne action vous ferez certainement le bonheur de l'un d'entre eux.

Clara Guyonnaud, 5ème

(Sources : site d'animaux en péril)
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